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La céramique du Néolithique moyen en région lyonnaise :

première approche

Frédéric Jallet et Jacqueline Chastel

Mots-clefs

Néolithique moyen, Néolithique moyen bourguignon (NMB), céramique, Lyon, région lyonnaise.

Résumé

Thème complémentaire d'une Action collective de recherche, le mobilier céramique du Néolithique moyen
de Lyon et ses marges fait l'objet, dans cet article, d'une première approche. A partir des dates radiocarbo-

ne, on obtient pour la période 3900-3600 av. J.-C., une vision des ensembles dans lesquels la composante
NMB est particulièrement marquée. D'autres contextes, mal situés en chronologie absolue, complètent cet

aperçu du Néolithique moyen en Lyonnais.

Abstract

The Middle Neolithic ceramics from the Lyon region (Rhone, France), currently the focus of a collective
research programme, will be briefly presented in this article.

Using the results of CI4 dates we have a clear picture of the ceramic assemblages for the period covering
3900 to 3600 BC, in which the NMB component is particularly marked.
Other Middle Neolithic assemblages from the Lyon region, without calibrated dates, show a more «Chas-

séen», or even older, tradition.

Introduction

Les éléments présentés ici sont étudiés dans le cadre

d'une Action collective de recherche (ACR) portant
sur le Néolithique moyen en région Auvergne (ACR

« Production et circulation des industries lithiques
et céramiques en Auvergne dans le contexte chro-
noculturel du Néolithique moyen » coordonnée par
Catherine Georjon et Frédéric Jallet, Inrap). La zone

lyonnaise (fig. 1) a été intégrée à cette ACR afin
d'illustrer la variabilité des corpus attribués à cette

phase.

L'état d'avancement de l'étude et les éléments en

présence ne permettant pas de proposer une vue

synthétique du Néolithique moyen lyonnais, nous
allons présenter quelques-uns des corpus. Nous

distinguerons les ensembles associés à une date

radiocarbone, des séries non datées. Pour chaque

contexte, le nombre total de tessons et de formes

reconnues (NMI) est signalé. Ce sont les éléments

issus de contextes archéologiques assurés (ensembles

clos, mobilier homogène) et représentatifs de

chaque gisement qui ont été retenus pour élaborer

ce texte.

Les corpus céramiques du Lyonnais

Les ensembles datés

Trois ensembles ont fait l'objet d'une datation dont
le résultat est en concordance avec l'attribution
chronoculturelle : Quai Sédallian (Lyon 9e, Rhône),
Les Luêpes et Les Feuilly (Saint-Priest, Rhône).

Le site de Quai Sédallian (tessons : 544 ; NMI : 23 ;

fouille préventive : D. Frascone, Inrap ; Frascone

2003) se situe dans la plaine de Vaise, en rive droite
de la Saône. Trois fosses et un sol contemporains ont
révélé des témoins de crémation (Frascone 2003,
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Fig. 7. Localisation géographique des sites du Néolithique moyen dans la région
lyonnaise : 1) La Fontaine, Anse ; 2) La Citadelle, Anse ; 3) Lyon 9e, Quai Sédal-
lian ; 4) Lyon 9e, Boulevard périphérique nord ; 5) Lyon 9e, Quartier Saint-Pierre ;
6) Lyon $e, Gorge de Loup ; 7) Saint-Priest, Les Luêpes ; 8) Saint-Priest, Les Feuilly
(Cartographie : Service régional de l'Archéologie, Rhône-Alpes).

Jallet et Blaizot 2005). Parmi les vestiges mis au jour,
on signalera les céramiques de deux structures en

creux (Fosse FS229 et ensemble E246).

Un récipient (fig. 2, n°1) de la fosse FS229 s'apparente
à une jarre à épaulement. Le col, légèrement concave,
se raccorde à la panse par un contact en léger creux. La

partie supérieure de la panse porte, sous cette jonction,
un décor composé de trois appendices en relief. Cette
forme est spécifique du NMB (Gallay et al. 1984), elle

apparaît dès la phase ancienne (type Moulin-Rouge)
et perdure jusque dans la phase récente (type Clair-

vaux V ; Pétrequin et Pétrequin 1989), Le motif de trois
barrettes en relief posé sous l'épaulement se retrouve
dans la série de Moulin-Rouge à Lavans-lès-Dole (Jura),

gisement NMB ancien (Pétrequin 1970, Pétrequin et
Pétrequin 1984).

L'écuelle de l'ensemble E246 (fig. 2, n°2) est un
récipient à fond bombé et paroi dégagée (Vaquer 1975).
Elle se caractérise par un col concave, raccordé à la

panse par un léger bourrelet sur carène. Celle-ci

porte deux mamelons appliqués, légèrement étirés

vers le bas, à perforation très étroite partiellement
sous-cutanée. Son fond est aplati. Le lien stratigra-
phique avec la fosse FS229 permet d'attribuer
l'ensemble E246 également au NMB.

Des os humains brûlés issus de E246 ont fait l'objet
d'une radiodatation par accélérateur : Lyon-2164-
(Oxa) : 5080±30 BP ; calibration à 2o : 3962 à 3792
av. J.-C.

V vr-—V y
0 10 cm
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352

Fig. 2. 69-Lyon 9e-Quai Sédallian ; 1 : FS229-VP230 ; 2 : E246-
us245, le sommet des mamelons est arrondi (dessin : F. Jallet,
Inrap).

En rive gauche du Rhône, au sud-est de Lyon, deux
parties d'un même gisement ont été fouillées dans
la plaine du Velin : Les Luèpes (tessons : 1424 ; NMI :

36 ; fouille préventive : C. Ramponi, AFAN ; Rampo-
ni 2003) et Les Feuilly (tessons : 1310 ; NMI : 106 ;

fouille préventive : P. Hénon et C. Ramponi, AFAN).

L'occupation domestique est caractérisée par la

présence de neuf fosses et d'un sol aux Luèpes et par
quatre fosses aux Feuilly. Nous décrirons une fosse

pour chaque lieu-dit.

Aux Luèpes, dans la fosse F1002, un disque à

perforations marginales (fig. 3, n°1), un récipient à paroi
verticale et carène médiane rehaussée par un bourrelet

(fig. 3, n°2) et un récipient à col et à décor ar-
ciforme en haut de panse (fig. 3, n°6) sont associés
à trois fragments, portant un bouton massif en
position médiane ou basse, qui appartiennent
vraisemblablement à des bouteilles (fig. 3, n°3-5). Tous ces

morphotypes permettent d'évoquer le NMB.

Aux Feuilly, la fosse G1003 complète ce corpus et
confirme l'attribution culturelle. Un récipient à profil

mm
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Fig. 3. 69-Saint-Priest-Les Luèpes-F1002 (dessin : F. Jallet, Inrap).

' 7'' '

.- 4 V Fig. 5. 69-Saint-Priest-Les Feuilly-G1003 (dessin : F. Pont, Inrap ;
1 J. Chaste!, Culture).

Fig. 4. 69-Saint-Priest-Les Feuilly-G1003 (dessin : F. Pont, Inrap ;
J. Chaste!, Culture).

Fig. 6. 69-Saint-Priest-Les Feuilly-GI003 (dessin : J. Chaste!,

Culture).

segmenté présente une paroi très ouverte et un fond
aplati ; la rupture, basse, est épaissie (fig. 4, n°1).
L'un des deux carénés à paroi ouverte (fig. 4, n°2-3)

porte un décor de chevrons sur une ligne verticale

tracé de part et d'autre de la carène (fig. 4, n°2). Un

caréné à paroi déversée porte deux boutons perforés

en haut de panse couvrant légèrement la carène

(fig. 4, n°3). Une forme globuleuse à ressaut porte
des boutons (diamétralement opposés en haut de

panse (fig. 5, n°1), sur un deuxième exemplaire, une

languette verticale à perforation occupe la même

position (fig. 6, n°1) ; l'état de conservation du
troisième ne permet pas de statuer (fig. 5, n°2).
L'assemblage se complète d'un col vertical (fig. 6, n°2). life
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Fig. 7. 69-Lyon 9e- Boulevard périphérique nord-FI 024-us502 (dessin : F Jallet, Inrap).

La série céramique NMB des Luèpes peut être datée

vers 3936 à 3663 av. J.-C. (calibration à 2a ;

LY9397 : 4985+40 BP) ; cette date a été obtenue

pour l'ensemble clos FI014, contemporain de la

fosse F1002. Le creusement G1003 des Feuilly a

pour sa part été daté vers 3927 à 3653 av. J.-C.
(calibration à 2a ; LY8789 : 4965+60 BP ; Banque de

données BANADORA). La date de Quai Sédallian
n'est donc pas isolée. Aux marges du lyonnais, la

grotte du Gardon (Ambérieu-en-Bugey, Ain ; Voruz
et al. 2004), confirme la cohérence des données

régionales concernant le NMB ; les occupations de

Sédallian, des Luèpes et des Feuilly appartiennent à

la même phase chronologique.

Les ensembles complémentaires

Trois ensembles clos découverts lors de la fouille
du Boulevard périphérique nord, en pied de
versant dominant la plaine de Vaise (Lyon 9e, Rhône,
fig. 1), contiennent des éléments du Néolithique
moyen. Il s'agit des fosses F1024-us502, F171 -

us663 et F276-us916 (tessons : 42 ; NMI : 19 ;

fouille préventive : P. Jacquet, AFAN ; Jacquet
1998).

Au sein de la fosse F1024-us502, on retient :

- un récipient doté d'un élément de préhension
en position haute sur la panse ; il semble s'agir
d'une anse en ruban (fig. 7, n°5); ce type d'anse
est par ailleurs représenté par un fragment isolé

(fig. 7, n°3) ;

- un récipient caréné dont la rupture de profil est
basse et l'amorce de col droite (fig. 7, n°1) ;

- un bord divergent doté d'une micro-anse en ru¬

ban touchant la lèvre (fig. 7, n°6).

Les trois premiers éléments évoquent les séries du

style Saint-Uze (Beeching et al. 1997). La carène se

retrouve parmi les séries de La Grande Barme de Sa-

vigny (La Biolle, Savoie) (Beeching et al. 1976), ainsi

que dans le Chasséen, le NMB ancien et le Cortaillod
classique (Treffort et Nicod 1999).

Le quatrième apparaît dans le corpus de l'Arène
(Granges, Saône-et-Loire ; Gallay 1977, pl. 18) qui
pourrait appartenir à une phase initiale du Néolithique

Moyen Bourguignon (Thévenot 2005). Un
élément identique se retrouve en contexte NMB franc-
comtois (Camp de Château, Salins, Jura ; Pétrequin
et Pétrequin 1984, fig. 19).
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Ce faible corpus n'autorise pas une position ferme.
Il évoque le Néolithique moyen, mais l'absence de
traits caractéristiques du NMB nous interdit de
l'assimiler à ce faciès. Certains éléments laissent envisager

une occupation antérieure au NMB.

En F171-us663, le décor de bouton ponctuel unique
situé sur une rupture de profil (fig. 8, n°2) renvoie à

la série de Lavans-lès-Dole (Jura), qui participe à la

définition de la phase ancienne du NMB de Franche-

Comté, de type Moulin-Rouge (Pétrequin et Pétre-

quin 1984, fig. 18). Il pourrait s'agir d'un bouton en
haut de panse sous l'amorce du col évoquant une
forme classique pour le NMB. La languette verticale
à perforation horizontale qui touche la lèvre (fig.
8, n°1) peut être rapprochée des cordons verticaux

préoraux pouvant appartenir au NMB ancien de

Bourgogne orientale (Gallay 1977, Thévenot 1984
et 2005). La jarre à épaulement (fig. 8, n°3) s'apparente

à celles de la phase récente du NMB du Jura

définie à La Motte-aux-Magnins (de type Clairvaux
V ; Pétrequin et Pétrequin 1989) mais cette forme
est également présente dans les phases moyenne,
(type Montmorot) et ancienne (type Moulin-Rou-

I

ge) (Pétrequin et Pétrequin 1984). En Bourgogne,
dans la fosse des Vauviers (Auxerre, Yonne) elle

témoigne de contacts avec le NMB parmi un
matériel qui « semble se placer dans l'orbite Noyen-
Michelsberg » (Mordant et al. 1984, p. 99).

Pour F276-us916, le petit bol caréné à paroi éversée

(fig. 9, n°1) trouve des références morphologiques
au sein du NMB des types Moulin-Rouge et Clair-

vaux V (Gallay 1977, Pétrequin et Pétrequin 1984
et 1989). On peut évoquer une ascendance chas-

séenne, mais aussi supposer que ce morphotype est

inspiré des gobelets à paroi éversée du Michelsberg
(Pétrequin 1984). Le plat à paroi éversée (fig. 9, n°2)
est une forme commune dans le Néolithique moyen.
Sa lèvre le rapproche des assiettes chasséennes.

Fig. 9. 69-Lyon 9- Boulevard périphérique nord-F276-us9l6
(dessin : F. lallet, Inrap).

En conclusion, les comparaisons retenues pour le

Boulevard périphérique nord, renvoient sans ambiguïté

au Néolithique moyen, mais chacun des

ensembles clos présente des spécificités. Les marqueurs
du NMB sont absents de F1024 comme de F276,
alors qu'ils se manifestent dans FI71. Par ailleurs,
si F1024 se rapproche d'un Néolithique moyen I de

style « Saint-Uze », F276 appelle plus favorablement
une référence au Chasséen.

Fig. 8. 69-Lyon 9e- Boulevard périphérique nord-FI71-us663 ; I

la section du cordon est arrondie (dessin : F. lallet, Inrap).

Les sites du Quartier Saint-Pierre (tessons : 809 ;

NMI : 42 ; fouille préventive : J. Chastel et F. Thiériot,
AFAN ; Chastel 1997) et de Gorge de Loup (NMI :

2 ; opérations archéologiques : J. Burnouf, AFAN ;

Burnouf 1985 et 1987) se situent en rive droite de la

Saône, au sud de la plaine de Vaise (Lyon 9e, Rhône,

fig. 1). Le premier est en pied de versant et le

second sous le rebord du plateau. Pour Quartier Saint-

Pierre, il s'agit d'un lambeau de sol archéologique
(décapages d3 et d4 : Néolithique moyen). Dans le

cas de Gorge de Loup, les deux récipients ont été

découverts dans une couche.

Au Quartier Saint-Pierre, le petit bol à carène basse

et paroi éversée (fig. 10, n°1) se rattache au NMB
des types Moulin-Rouge et Clairvaux V (Gallay
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Fig. 10. 69-Lyon 9e-Quartier Saint-Pierre-zone 2B-d3 (dessin : F. Jallet, Inrap); 7 : mamelon arraché sur épaulement ; 12, 21, 22, 24 : décor
sur pâte fraîche ; 13 : fragment de coupe à socle ; 21 : fragment de manche de cuiller ; 23 : décor incrusté de matière blanche.

m m,

1977, Pétrequin et Pétrequin 1984 et 1989). Le

récipient à carène basse et paroi éversée (fig. 10,
n°2) évoque les exemplaires du Chasséen récent
de la moyenne vallée du Rhône (Beeching 1995).
Les récipients à col (fig. 10, n°6-11), en particulier

les exemplaires pourvus d'un bouton, ou d'une
barrette, situé sur le contact col/panse, sont de

type NMB. La présence d'un probable fragment

de coupe à socle (fig. 10, n°13) marque une
influence chasséenne, ce type d'élément étant rare
en contexte NMB (Thévenot 1984). La présence de
deux disques en terre cuite (fig. 10, n°14-15), ainsi

que la portée de lignes courtes parallèles
perpendiculaire à une ligne périphérique interne située
sous la lèvre (fig. 11, n°2) présente à la Roche d'Or
(Besançon, Doubs ; Gallay 1977), affirment la corn-
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Fig. 7 7. 69-Lyon 9e-Quartier Saint-Pierre-zone 2B-d4
(dessin : F. Jallet, Inrap).

posante NMB. Certains thèmes décoratifs sur pâte
fraîche (fig. 10, n°20-21) évoquent le Chasséen ;

alors qu'un autre (fig. 10, n°23), incisé et incrusté
de matière blanche, penche plutôt vers la sphère
septentrionale. Les fonds plats (fig. 10, n°16-19),
une barrette perforée verticalement et un bouton
massif perforé horizontalement (fig. 10, n°25-26)
confirment l'ambivalence Chasséen-NMB.

Fig. 13. 69-Anse-La Citadelle-sd9-us3 sup
(Dessin : F. Jallet, Inrap).

forte, notamment pour les thèmes décoratifs. Il faut
souligner que ces décors ne sont qu'exceptionnellement

gravés, la cannelure légère constitue la

technique majoritaire. Les points de comparaison orientent

en particulier vers le Chasséen récent régional,

Fig. 14. 69-Anse-La Fontaine-sdl-usl (dessin : F. Jallet, Inrap).

2

10 cm

A Gorge de Loup, un des récipients découverts
s'apparente aux vases à embouchure quadrangulaire,
mais il n'a pu être pris en compte dans le cadre de

cette étude (lieu de dépôt inconnu). Le second est

un récipient à col et épaulement médian peu mar-

{
0 10 cm

1
1

Fig. 12. 69-Lyon 9-Gorge de Loup-us4531
(dessin : F. Jallet, Inrap).

qué portant sur la rupture du profil une languette
biforée verticalement (fig. 12, n°1). Cette forme

évoque le Chasséen.

Cette série céramique présente une association de

formes manifestant des caractères chasséens et

NMB (disques en terre cuite, récipients à col). Le

premier groupe culturel semble former la part la plus

illustrés par les groupes C et D de la moyenne vallée
du Rhône (Beeching 1995). Le NMB peut aussi être

évoqué (grotte du Gardon couches 47 à 44 ; Voruz
et al. 2004).

Au nord de Lyon (Anse, Rhône ; fig. 1), les vestiges
mis au jour, sur un versant en rive droite de la Saône,
à La Citadelle (tessons : 2 ; NMI : 1 ; évaluation

archéologique : C. Coquidé, INRAP ; Coquidé et al.

2001) et à La Fontaine (tessons : 150 ; NMI : 4 ;

évaluation archéologique : A.-C. Remy et C. Coquidé,

INRAP ; Remy et Coquidé 2001) (Anse, Rhône),

complètent cette documentation.

A La Citadelle, la couche us3 du sondage 9 a livré

un décor composé de deux cordons verticaux (fig.
13, n°1). Si l'un des cordons est appliqué sous la

lèvre, le second la dépasse et l'épaissit. Ce type de

décor trouve référence sur les sites bourguignons
de L'Arène (Granges, Saône-et-Loire), apparenté
au Cardial, et des Crais (Charigny, Côte-d'Or),
appartenant soit à une phase très finale d'un Augy-
Sainte-Pallaye, soit à une phase initiale du

Néolithique Moyen Bourguignon (Thévenot 2005).
Ces données et l'état de conservation du décor
interdisent toute attribution chronoculturelle
définitive.

Les éléments céramiques de La Fontaine sont issus

de trois contextes. Dans le sondage 1, us6 est une
concentration de céramiques dans la couche us 1 ;

pour le sondage 2, us2 est une couche.
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Signalons, pour us1, sondage 1 :

- un disque en terre cuite de 25cm de diamètre
(fig. 14, n°1) ;

- un bouton à perforation horizontale qui pourrait
se situer en bas de panse (fig. 14, n°2).

Pour us6, sondage 1 :

- un bol caréné à paroi verticale ou fermée, de
56cm de diamètre (fig. 15, n°1) ;

- un assiette carénée à paroi ouverte et carène
basse marquée par un bourrelet, de 60cm de

diamètre (fig. 15, n°2) ;

- un bouton massif à perforation horizontale qui
pourrait se situer en bas de panse (fig. 15, n°3).

Pour us2,sondage 2 :

- une languette horizontale à double perforation
sous-cutanée verticale (fig. 16, n°1).

Fig. 15. 69-Anse-La Fontaine-sd! -us6 (dessin : F. Jallet, Inrap).

10 cm
l

4?V> Fig. 16. 69-Anse-La Fontaine-sd2-us2 (dessin : F. Jallet, Inrap).

Le mobilier de us1-sondage 1 n'appelle guère de

commentaires : il est trop restreint. Cependant, les

formes et les préhensions trouvent de fréquentes
références parmi les séries régionales et extra-régionales

du Néolithique moyen II. Le disque en terre
cuite de La Fontaine permet, dans notre zone
géographique, d'évoquer le NMB. Le bouton à perforation

horizontale situé sur la partie inférieure de la

panse d'un grand récipient évoque les bouteilles de
La Balme à Gontran (Chaley, Ain ; Treffort et Nicod
1999). Elles font partie des « formes céramiques
bien représentées dans le NMB ancien du Jura et de

Bourgogne (4000-3700 av. J.-C.) » qui, par ailleurs,
pourraient figurer dans le NMB récent de la Grotte
du Gardon (3800-3600 av. J.-C.) (Ambérieu-en-Bu-
gey, Ain) « par un fragment de panse à mamelon
perforé horizontalement » (Treffort et Nicod 1999,
p.67). Ce rapprochement tend à confirmer l'attribution

au NMB de us 1 du sondage 1 de La Fontaine.

L'ensemble us6-sondage 1 a livré deux morphotypes.

Le bol caréné présente un col droit dont la paroi

concave se développe sur une rupture de profil
basse et peu anguleuse, morphologiquement proche

de l'exemplaire de Quai Sédallian (E246-us245,
fig. 2, n°2). Parmi les séries du Néolithique moyen,
cette forme est présente en Bourgogne (grotte de

Roche-Chèvre, Barbirey-sur-Ouche, Côte-d'Or ;

Camp de Chassey, Chassey-le-Camp, Saône-et-Loi-
re ; en Suisse, Greng, Canton de Fribourg ; Tivoli,
Saint-Aubin-Sauges, Canton de Neuchâtel). Elle

existe dans le niveau B, NMB, de la doline A du
Camp de Moulin-Rouge (Lavans-lès-Dôle, Jura) et
à la grotte du Souhait (Montagnieu, Ain), sépultures

de type Chamblandes (Gallay 1977, Pétrequin
et Pétrequin 1984). Dans le stock céramique NMB,
cette forme s'intègre au groupe « des écuelles à

fond rond plutôt faiblement convexe et paroi
distincte sortante marquée par une carène ou par
un léger épaulement » de « tradition chasséenne

(Néolithique moyen I méridional) » (Gallay et al.

1984, p. 147). L'assiette à carène basse que l'on
retrouve aux Feuilly (fig. 4, n°1) (G1003-us3) est
un type « présent, mais de façon discrète, dans le

Cortaillod classique » (Pétrequin et Pétrequin 1989,
p. 271) et qui fait partie « des éléments qui
appartiennent en propre au NMB » (Gallay et al. 1984, p.
148). Cette forme apparaît dès la phase ancienne
du NMB en Bourgogne (Marcilly-sur-Tille, Côte-
d'Or) et en Franche-Comté (Camp de Moulin-Rouge,

Lavans-lès-Dôle, Jura) (Gallay 1977, Pétrequin et
Pétrequin 1984, Thévenot 1984). Elle est toujours
présente lors de la phase récente, dans le niveau
V de la Motte-aux-Magnins (Clairvaux-les-Lacs,
Jura ; Pétrequin et Pétrequin 1989). L'exemplaire
d'Anse porte une carène très basse comme ceux de
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Marcilly-sur-Tille et de Lavans-lès-Dôle, alors que
dans le cas de Clairvaux-les-Lacs la rupture de profil
est en position médiane. On ne peut que remarquer
ce caractère morphologique, il est précoce de lui
attribuer une valeur chronologique. Enfin, le bouton

massif à perforation sous-cutanée horizontale
(en bas de panse s'intègre à l'ambiance NMB de
la série. Comme précédemment (us1-sondage 1),

on peut le rapprocher des bouteilles de La Balme à

Gontran (Chaley, Ain ; Treffort et Nicod 1999). La

languette horizontale à double perforation sous-
cutanée verticale de us2-sondage 2 participe de ce

corpus.

Première approche de la céramique du

Néolithique moyen en région lyonnaise

Caractéristiques des ensembles attribués à la période

3900-3600 av. J.-C.

Les corpus de Quai Sédallian, des Luèpes et des

Feuilly sont associés à des dates radiocarbone qui,
homogènes, confirment la cohérence des données

typologiques. Sur la base de parentés morphologiques,

les découvertes, non datées, de La Fontaine

et de La Citadelle peuvent être rapprochées de ces

ensembles.

Ainsi, on obtient une image des caractéristiques
morphologiques de la céramique en région
lyonnaise entre 3900 et 3600 av. J.-C. :

- assiettes à carène très basse et paroi rectiligne
très ouverte (fig. 17, n°1-2) ;

- récipients à carène basse et paroi ouverte (fig.

17, n°3-4) ;

- récipient à carène médiane ou basse peu anguleuse

et col droit à paroi concave (fig. 17, n°5-8) ;

- récipients à col peu divergent et rupture haute

(fig. 17, n°9-10) ;

- récipient à col convergent et rupture médiane

(fig. 17, n°11) ;

- récipient à col droit, paroi rectiligne ou concave
et rupture haute (fig. 17, n°12-14) ;

- bouteilles à panse ovoïde ou sphérique à pré¬

hensions massives, perforées horizontalement, en

position médiane ou basse (fig. 17, n°15-17) ;

- disques à perforations marginales (fig. 17,

n°18).

Le Néolithique moyen en région lyonnaise

Les ensembles céramiques du Néolithique moyen

lyonnais étudiés ici, datés ou non, présentent des

points de convergence, puisqu'on retrouve dans la

plupart des corpus :

- des décors plastiques de type boutons ou barret¬

tes placés sur la rupture du profil (fig. 10, n°7-8,
10-11), ou plus souvent sous cette dernière (fig.
2, n°1 ; fig. 3, n°6 ; fig. 5, n°1 ; fig. 6, n°1) ;

- des fonds plats ou aplatis (fig. 4, n°1 ; fig. 3,

n°2 ; fig. 2, n°2 ; fig. 7, n°7 ; fig. 8, n°4 ; fig. 10,

n°16-19) ;

- des disques en terre cuite (fig. 3, n°1 ; fig. 10,
n°14-15 ; fig. 14, n°1) ;

- des assiettes à carène très basse montrant une
divergence de la paroi moins marquée pour le

Quartier Saint-Pierre (fig. 10, n°2) que pour les

Feuilly et La Fontaine (fig. 4, n°1, fig. 15, n°2)
où, par ailleurs, les exemplaires sont très peu
profonds ;

- des récipients carénés qui présentent une carène
basse ou médiane et un col divergent à paroi
rectiligne au Quartier Saint-Pierre et au Boulevard

périphérique nord (fig. 10, n°1 ; fig. 9, n°1), une
carène basse et un col divergent à paroi concave
aux Feuilly (fig. 4, n°2-3) ;

- des récipients à col divergent à paroi concave
dont la hauteur est plus importante au Quartier
Saint-Pierre (fig. 10, n°6-7), qu'aux Feuilly (fig. 5,

n°1-2) ;

- des récipients à col convergent à paroi concave
dont la hauteur est plus importante au Boulevard

périphérique nord (fig. 8, n°3) qu'aux Feuilly (fig.
6, n°1).

Outre ces traits communs, des spécificités sont mises

en évidence :

- les éléments de décors en creux présentent une
grande variabilité de traitement au Quartier
Saint-Pierre (fig. 10, n°12, 20-24), tandis qu'aux
Feuilly, l'ornementation est anecdotique (fig. 4,

n°2) ;

- les récipients à carène basse ou médiane, peu
aiguë à l'intérieur, épaissie par un bourrelet
externe à col droit à paroi concave (fig. 3, n°2 ; fig.
4, n°4 ; fig. 2, n°2 ; fig. 15, n°1) ;

- les récipients à col droit ou divergent (fig. 6, n°1 ;

fig. 2, n°1 ; fig. 3, n°6) ;

- les bouteilles à panse ovoïde ou sphérique
à boutons massifs perforés horizontalement en

position médiane ou basse (fig. 3, n°3-5 ; fig. 14,

n°2 ; fig. 15, n°3).

Dans le Lyonnais, à l'heure actuelle, ces trois types
de formes sont connues au sein des ensembles datés

entre 3900 et 3600 av. J.-C.

Conclusion

En l'état actuel de notre étude, la mise en relation
des ensembles céramiques et des dates radiocarbone
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Fig. 1 7. Principales caractéristiques morphologiques de la céramique en région lyonnaise entre 3900 et 3600 avant J.-C. ; 1, 3-4, 6, 9,
10-12 : 69-Saint-Priest-Les FeuiUy-G1003 ; 2 : 69-Anse-La Fontaine-sd1-us6 ; 5, 14-18: 69-Saint-Priest-Les Luèpes-F1002 ; 7 : 69-Lyon

omi/M Oe-Quai Sédallian-E246-us245 ; 8 : 69-Anse-La Fontaine-sdl-us6 ; 13 : 69-Lyon 9e-Quai Sédallian-FS229-VP230 (1, 3, 4, 9 : dessin F.

^§|r sSgA'v Pont' Inrap ; 6, 10-12 : dessin J. Chastel, Culture ; 2, 5, 7-8, 13-18 : dessin F. Jallet, Inrap).
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a permis de décrire les composantes morphotypolo-
giques des corpus du Lyonnais entre 3900 et 3600
av. J.-C.

Dans le contexte chronoculturel régional, le NMB
ancien du Jura et de Bourgogne est situé dans la

fourchette 4000-3700 av. J.-C., alors que le NMB récent
se place vers 3800-3600 av. J.-C. (Treffort et Nicod

1999, Voruz et al. 2004). Dès lors, en fonction des
critères morphologiques reliés aux datations absolues,

cinq gisements peuvent être retenus pour caractériser
le NMB du Lyonnais : Quai Sédallian (Lyon), Les Luè-

pes et Les Feuilly (Saint-Priest), La Fontaine et La Citadelle

(Anse). D'autres assemblages présentent certaines

caractéristiques des ensembles datés, mais s'en

distinguent par quelques spécificités (Quartier Saint-
Pierre et Boulevard Périphérique nord). Une présence

d'éléments antérieurs au NMB peut être évoquée

pour le Boulevard Périphérique nord (FI 024), bien

qu'une autre fosse en comporte certains traits (F271

Cette remarque peut être reprise pour le Quartier
Saint-Pierre où le poids des marqueurs chasséens est,

cependant, plus conséquent.

On pourrait être tenté ici de mettre en parallèle les

données régionales avec le Néolithique moyen du

Lyonnais et établir, ainsi, un phasage de la période.
Mais la faiblesse des données archéologiques et
chronologiques incitent à la réserve. On ne veut pas
rechercher dès maintenant une réponse à l'aspect
hétérogène qui apparaît dans les ensembles que
nous venons de présenter. Cette étude doit se

poursuivre, espérer de nouvelles données et bien sûr
déborder du cadre unique de l'industrie céramique.
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